


EXEN - KJM  
un partenariat d’écologues spécialisés 

dans l’éolien
ó 11 ans de spécialisation dans l’éolien, 7 ans 

de collaboration franco-allemande, 
ó Partage et valorisation des connaissances 
ó Volet « Biodiversité » du guide de l’étude 

d’impact sur l’environnement des parcs 
éoliens (2010). 
ó 12 parcs suivis sur plusieurs années (126 

éoliennes), 4 en milieu forestier. 

Présentateur
Commentaires de présentation
Historique
2 BE spécialisés dans les rapports entre biodiversité et développement éolien
- depuis 1995 / 2003
-Partenaires depuis 2006 (études en commun, partages des taches, échanges ré&férences)

Intérêts
 Partager nos expériences (méthodes, outils, analyses, et références, réseau) = vecteur de professionnalisation (surtout dans l’éolien) 
 Prendre du recul (géographique, approche, espèces) et comparer
 Spécialisation éolien, et professionnalisation du métier d’écologue

Engagements
 -  Concilier Eolien et Biodiversité par le partage et la valorisation de la connaissance scientifique
- Développement d’outil impact Eol sapiens
-  coordination de la réactualisation du volet Biodiversité du guide du MEEDDM 2010

Expériences de terrain actuelles
Une centaine d’études d’impacts, oiseaux, chauves souris, et autres faune
10 missions de suivis de parcs en France passé ou en cours (94 éoliennes)
 dont 6 avec suivi de la mortalité oiseaux et chauves souris (70 en 2011). 
-





Régions où EXEN / KJM 
réalisent des suivis (110 

éoliennes suivies en France) 



Suivi pluriannuel de 
Castelnau-Pegayrols (2008-
2012) : cas concret ciblé sur 

les impacts / mesures 
chiroptérologiques 

Présentateur
Commentaires de présentation
Pas vraiment des connaissances mais plutôt des hypothèses de travail



Configuration du parc 

Présentateur
Commentaires de présentation
Etat initial ; prédiag 2001, cycle complet 2002 + site témoin
- Oiseaux sauf enjeu majeur, mais migrations et sensibilité et patrimonialité mélangée
CS : enjeux modestes, car biodiv dominée par pipistrelle + 1 contact de Noctule commune et un murin (petit ou grand). Le contact de Noctule est apparue classiquement comme le plus fort. Pas de gites à moins 2,5 km du site !
 3 mesures pour les oiseaux (axe migr, col, période repro)
Configuration ; deux lignes, col, crête, E70, 2,3 MW, 65m rotor, 71m diam, 3 typesde milieux (7 en lisière, 2 en forêt et 4 ouvert), quelques pales tournent au dessus de canopée, 2 orientations  et 2 vents dominants
Mortalité inattendue 2008 ; 73 CS, 2 pics juin et aout, lis forte mais 1 en forêt pas forte, -> lpo met en relation précocité et milieux forêt, -> comme 2 pics et esp résidente, la LPO ne veut pas de mesure ciblée, et propose l’arrêt des machines en lisière toutes les nuits d’Avril à octobre, et de refaire même méthodo de suivi sur 3 ans
Demande du développeur ; 
Pas de prescription DREAL, démarche volontaire
Ne veut pas réitérer l’image de 2008, veut dépasser le niveau de simple constat, préfère comprendre pour avancer des solutions proportionnés plutôt qu’un même suivi 



ó Etude d’impact : état initial à enjeux 
« modestes » (LPO 2002) - > permis 
pour 13 éoliennes en ligne de crête 
 
ó 1ère année d’exploitation (2008): forte 

mortalité -> pas de mesure ciblée 
possible pour la LPO,  
 
ó Comprendre les causes pour apporter 

une réponse appropriée… 
 
ó Choix d‘un protocole mixte (2009) ;  
ó Suivi ciblé de la mortalité 
ó Suivi de l‘activité en continu autour 

des éoliennes 

 

Présentateur
Commentaires de présentation
Etat initial ; prédiag 2001, cycle complet 2002 + site témoin
- Oiseaux sauf enjeu majeur, mais migrations et sensibilité et patrimonialité mélangée
CS : enjeux modestes, car biodiv dominée par pipistrelle + 1 contact de Noctule commune et un murin (petit ou grand). Le contact de Noctule est apparue classiquement comme le plus fort. Pas de gites à moins 2,5 km du site !
 3 mesures pour les oiseaux (axe migr, col, période repro)

Configuration ; deux lignes, col, crête, E70, 2,3 MW, 65m rotor, 71m diam, 3 typesde milieux (7 en lisière, 2 en forêt et 4 ouvert), quelques pales tournent au dessus de canopée, 2 orientations  et 2 vents dominants
Ligne de crête de relief isolé, 2 lignes parallèles aux migrations d’oiseaux, évitement zone du col
3 types de milieux (lisières, forêt, milieux ouverts)
Orientation par rapport aux vents

Mortalité inattendue 2008 ; 73 CS, 2 pics juin et aout, lis forte mais 1 en forêt pas forte, -> lpo met en relation précocité et milieux forêt, -> comme 2 pics et esp résidente, la LPO ne veut pas de mesure ciblée, et propose l’arrêt des machines en lisière toutes les nuits d’Avril à octobre, et de refaire même méthodo de suivi sur 3 ans

Demande du développeur ; 
Pas de prescription DREAL, démarche volontaire
Ne veut pas réitérer l’image de 2008, veut dépasser le niveau de simple constat, préfère comprendre pour avancer des solutions proportionnés plutôt qu’un même suivi 


Choix d‘un protocole mixte ; 
Suivi ciblé de la mortalité (5 + 8 éoliennes, 2 coefficients correcteurs, 2 visites/ semaine, mai-septembre)
Suivi de l‘activité autour des éoliennes (2 Batcorders sur éoliennes meurtrières de 2008, mi-juin-octobre)




Méthode 
de suivi de 
la mortalité 

Présentateur
Commentaires de présentation
Valoriser l’acquit : 
Typologie mortalité 2008 sans tendance précise sur les causes avancées, mais quand même un peu sur les périodes… Choix aussi des éoliennes les plus meutrières, limite d’un budget ->faire des choix
Radar biotope et anabat mis en place depuis le quasi début pour expérimenter chirotech ; mais uniquement sur zone Sud, zone ouverte, avec pas mal de zone d’ombre, intéressant, mais très lourd à exploiter et n’apporte pas de réponse sur les causes d’une mortalité extraordinaire
Choix du protocole : même période que conférence de Hanovre sur expérimentation de protocole (brikmann)…






 Chronologie (corrigée) 

Présentateur
Commentaires de présentation
98 CS en 35 visites -> été chaud, mais quand même bien supérieur aux niveaux de références allemandes
Opportunité statistique pour analyse de la typologie
Chronologie : estimations revues en fonction de l’état du cadavre et un peu préciser par Batcorder
->périodes de mortalités (plusieurs semaines) et pics ponctuels (nuit) ->les chutes de températures correspondent assez bien à des périodes d’absence de mortalité.  et Quant aux divers pics ponctuels de mortalités, s’ils ne s’expliquent pas par des températures exceptionnelles (dans un contexte de montée des températures), on relève régulièrement des conditions orageuses dans les 3 jours.
Pas même chronologie qu’en 2008 avec beau pics fin août, relation climat mais aussi autres facteurs….




 comparaison 2008-2009 

Présentateur
Commentaires de présentation

Not the same chronology as in 2008 with beautiful peaks at the end of August, du to the climate but also the other factors.




 Chronologie  / climat 

Présentateur
Commentaires de présentation
98 CS en 35 visites -> été chaud, mais quand même bien supérieur aux niveaux de références allemandes
Opportunité statistique pour analyse de la typologie
Chronologie : estimations revues en fonction de l’état du cadavre et un peu préciser par Batcorder
->périodes de mortalités (plusieurs semaines) et pics ponctuels (nuit) ->les chutes de températures correspondent assez bien à des périodes d’absence de mortalité.  et Quant aux divers pics ponctuels de mortalités, s’ils ne s’expliquent pas par des températures exceptionnelles (dans un contexte de montée des températures), on relève régulièrement des conditions orageuses dans les 3 jours.
Pas même chronologie qu’en 2008 avec beau pics fin août, relation climat mais aussi autres facteurs….




Répartition cadavres /éol/milieux 
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Milieux ouverts -> La différence de mortalités entre 
bois/lisières et milieux ouverts est 

significative 

Présentateur
Commentaires de présentation
3 milieux ->L’analyse de variances montre qu’au moins une des moyennes est différente des autres (ANOVA : p-value = 0.00105 (F210 = 14.712)). -> analyse 2 à 2 -> statistiquement significativement plus basse sous les éoliennes situées dans hors de structure arborées. Forêt plus forte en forêt qu’en lisière, mais pas significatif. 
Très forte hétérogénéité entre certaines éoliennes et très peu sur d’autres, et pas forcement les mêmes qu’en 2008 (2008 plus fort lisières)



espèces / phénologie 

Présentateur
Commentaires de présentation
7 espèces (plus qu’en 2008) mais
88% d’espèces résidentes (genre pipistrellus)
Le reste surtout genre Nyctalus dont régulièrement la N Leisler, et 2 grandes noctules 
Chronologie corrélée aux phénologies de reproduction pour pp et pkuhl (juin juillet), avec jeunes 2° qunizaine de juillet (pp), surtout au Nord, et mortalité plus précoce dès fin mai pour pkuhl et fem allaitante le 28 juin. Leisler en fin juillet et début septembre 7/8 au Nord (pas d’indice de repro, 4 mal, 2 fem, ségrégation des sexes…)
2 grandes noctules (30 juillet et 27 août), problématique de hauteur



Très faible dispersion des cadavres 

Présentateur
Commentaires de présentation
86% à moins de 15m (moitié des pales)
sous 8 éoliennes sur 13, tous les cadavres sont concentrés dans les 20 m autour du mat (94% à moins de 20m)
sous certaines éoliennes, les cadavres sont aussi regroupés dans une localisation précise voire une orientation particulière vis-à-vis du mat. C’est notamment le cas sous les éoliennes situées à proximité des lisières, avec des regroupements soit au Sud du mat, soit dans un secteur compris entre le mat et les lisières.






Des localisations cumulées regroupées 

Présentateur
Commentaires de présentation
86% à moins de 15m (moitié des pales)
sous 8 éoliennes sur 13, tous les cadavres sont concentrés dans les 20 m autour du mat (94% à moins de 20m)
sous certaines éoliennes, les cadavres sont aussi regroupés dans une localisation précise voire une orientation particulière vis-à-vis du mat. C’est notamment le cas sous les éoliennes situées à proximité des lisières, avec des regroupements soit au Sud du mat, soit dans un secteur compris entre le mat et les lisières.






Forte activité, cortège différent de celui des espèces impactées, 
dont des espèces supposées sensibles (genre nyctalus) 

Présentateur
Commentaires de présentation
Forte activité Batcorder
Pas même cortège dominé par Nyctalus. Pour ce groupe finalement 10% de mortalités constatées, pour 55% d’activité. 
Activité pas homogène que la nuit avec périodes de forte activité plus vcers le milieu de nuit
Corrélation inverse , spécifique et localisé entre activité et mortalité tout au long du suivi
Par contre pas le même cortège d’espèces (activité dominée par Nyctalus, ave présence de la noctule commune non impactée au sol)



Chronologie et phénologie…2009 + 2010 

0 

100 

200 

300 

400 

500 

600 

700 

800 

40
31

8 
40

32
0 

40
32

2 
40

32
4 

40
32

6 
40

32
8 

40
33

0 
40

33
2 

40
33

4 
40

33
6 

40
33

8 
40

34
0 

40
34

2 
40

34
4 

40
34

6 
40

34
8 

40
35

0 
40

35
2 

40
35

4 
40

35
6 

40
35

8 
40

36
0 

40
36

2 
40

36
4 

40
36

6 
40

36
8 

40
37

0 
40

37
2 

40
37

4 
40

37
6 

40
37

8 
40

38
0 

40
38

2 
40

38
4 

40
38

6 
40

38
8 

40
39

0 
40

39
2 

40
39

4 
40

39
6 

40
39

8 
40

40
0 

40
40

2 
40

40
4 

40
40

6 
40

40
8 

40
41

0 
40

41
2 

40
41

4 
40

41
6 

40
41

8 
40

42
0 

40
42

2 
40

42
4 

40
42

6 
40

42
8 

40
43

0 
40

43
2 

40
43

4 
40

43
6 

40
43

8 
40

44
0 

40
44

2 
40

44
4 

40
44

6 
40

44
8 

40
45

0 
40

45
2 

40
45

4 

ac
ti

vi
té

 [n
om

br
e 

de
s 

sé
qu

en
ce

s 
pa

r 
nu

it
] 

date 

Ceplo1 - 2010 

Spec. 

Hsav 

Pip bas 

Ppyg 

Ppip 

Plecotus 

Tten 

Nyc bas 

Nnoc 

Nyctaloid 

Nycmi 

Nlei 

Présentateur
Commentaires de présentation
Approche globale comparable 
Même types de profils qu’en 2009 avec grandes phases d’activité et des systèmes de pics nocturnes émergents
 Correspondance entre les éoliennes
 Mêmes périodes qu’en 2009
 Parfois même date quasiment

Approche fine plus hétérogène
Par contre, très hétérogène d’une nuit à l’autre en nombre d’activité
Ou en cortège d’espèces ou proportion de chaque espèce dans le cortège




Corrélation 
inverse de 
l’activité cumulée 
avec la vitesse du 
vent.  
 
Variable par type 
d’espèces.  
 
Mais aussi 
variable d’une 
éolienne à l’autre 

Présentateur
Commentaires de présentation
Forte activité Batcorder
Pas même cortège dominé par Nyctalus. Pour ce groupe finalement 10% de mortalités constatées, pour 55% d’activité. 
Activité pas homogène que la nuit avec périodes de forte activité plus vcers le milieu de nuit
Corrélation inverse , spécifique et localisé entre activité et mortalité tout au long du suivi
Par contre pas le même cortège d’espèces (activité dominée par Nyctalus, ave présence de la noctule commune non impactée au sol)



- Synthèse d‘incohérences par rapport aux 
retours de la littérature spécialisée 
 

- Initiative d‘une visite nocturne en conditions 
défavorables avec lunettes de vision 
nocturne pour essayer de mieux 
comprendre… 

Présentateur
Commentaires de présentation
Originalités : nombre de cadavres, résidentes, faible dispersion, espèces sensibles peu impactées, … tès différents de parcs qui nous suivions dans l’entourage
Visite du 16 août conditions faible vent orageux; bcp d’insectes, comportements de chasse le long de la lisière, elles déclenchent elles mêmes les spots (PP, Pkuhl)
On a pas pour autant testé cette nuit là la sensiblités de chaque spot. 
Le développeur a fait arrêté les lumières par la suite (effectif 10 j après)
Permet d’expliquer beaucoup de la typologie ; hétérogénéité des éoliennes meurtrières, différences avec 2008, espèces héliophiles, absence de noctule , faible dispersion des cadavres, diminution des cadavres fin aout, 
Mais n’explique pas tout ; remet en cause aussi certaines des corrélations précédentes… et difficile de pondérer la responsabilité des lumières dans les mortalités. De même, les corrélation milieux ou vent sont cohérentes avec l’état de l’art en la matière



Présentateur
Commentaires de présentation
Originalités : nombre de cadavres, résidentes, faible dispersion, espèces sensibles peu impactées, … tès différents de parcs qui nous suivions dans l’entourage
Visite du 16 août conditions faible vent orageux; bcp d’insectes, comportements de chasse le long de la lisière, elles déclenchent elles mêmes les spots (PP, Pkuhl)
On a pas pour autant testé cette nuit là la sensiblités de chaque spot. 
Le développeur a fait arrêté les lumières par la suite (effectif 10 j après)
Permet d’expliquer beaucoup de la typologie ; hétérogénéité des éoliennes meurtrières, différences avec 2008, espèces héliophiles, absence de noctule , faible dispersion des cadavres, diminution des cadavres fin aout, 
Mais n’explique pas tout ; remet en cause aussi certaines des corrélations précédentes… et difficile de pondérer la responsabilité des lumières dans les mortalités. De même, les corrélation milieux ou vent sont cohérentes avec l’état de l’art en la matière




- Lumières : nouvelles 
perspectives 
d‘explications de la 
mortalité 
 

- Mais ce nouveau 
facteur n‘explique pas 
tout... 



Présentateur
Commentaires de présentation
L'Analyse en Composantes Principales (ACP) est une méthode de la famille de l'analyse des données et plus généralement de la statistique multivariée, qui consiste à transformer des variables liées entre elles (dites "corrélées" en statistique) en nouvelles variables indépendantes les unes des autres (donc "non corrélées"). Ces nouvelles variables sont nommées "composantes principales", ou axes. Elle permet au praticien de réduire l'information en un nombre de composantes plus limité que le nombre initial de variables.
Il s'agit d'une approche à la fois géométrique (représentation des variables dans un nouvel espace géométrique selon des directions d'inertie maximale) et statistique (recherche d'axes indépendants expliquant au mieux la variabilité - la variance - des données). 

Chaque étiquette représente une variable, et chaque flèche l’importance de cette variable. On ne peut interpréter que les variables éloignées du centre du cercle. 
Si 2 flèches sont longues et vont dans la même direction, c’est que les variables sont corrélées fortement et de façon positive. Si elles sont dirigées l’une à l’opposée de l’autre, c’est qu’elles sont fortement corrélées aussi mais de façon négative. 
Si l’angle entre deux variables est proche de 90°, c’est que ces 2 variables sont indépendantes, ou peu liées entre elles. 


CEPLO 1 : Corrélation évidente avec paramètres climatiques. Grandes et petites espèces ont une activité assez différenciées. Grandes espèce sont corrélée négativement à la vitesse du vent et à température alors que les petites le sont pratiquement pas) - > vent dominant Nord Ouest, qui protège les petites. Température plus marquée pour Hill topping pour grandes espèces avec zone humide et exposé sud Est -> proies montent par nuit chaudes pour espèces de haut vol. 

CEPLO4 : Comme CEPLO1 sauf pour petites espèces corrélation avec vitesse vent un peu plus marqué mais reste  très faible.

CEPU4 et CEPU1 : Les groupes d’espèces (grandes et petites) sont moins différenciées mais toujours corrélés négativement à la vitesse du vent et à la température. - > plus exposés aux vents dominants notamment pour CEPU4




Présentateur
Commentaires de présentation
Notre hypothèse ; mortalité d’abord due à une activité notable de chauves souris, notamment à certaines périodes, sur un secteur particulier en ligne de crête, relief isolé (grande noctule) et phénomène possible de hill topping, une implantation d’éoliennes en zones de chasse, taille des éoliennes qui frôle zone d’activité. Fin août encore qq mortalités malgré arrêt des lumières, mais 4 fois moins que les mois précédents
Lumières soulignent une situation à risque et encore plus avec configuration qui porte loin et attire les insectes. 
Problématique grande noctule ; configuration du parc en ligne de crête isolée (concentration altimétrique comme oiseaux) (et vol le long des crêtes, lemaire arthur)
Noctule commune ; chasserait plutôt sur la canopée environnante (décalage géographique ? ). 
Mesures : 
arrêt des lumières et s’en assurer -> suppose que l’arrêt des lumières devrait diviser par 2 à 4 le niveau de mortalités des espèces héliophiles (90% des individus de 2009)
 régulation des éoliennes ; corrélation mesurée par batcorder vent/ activité, et corrélation activité/ mortalité, -> on vise arrêt des machines la nuit  pour qu’il n’y ait pus de 30% d’activité -> objectif; diminuer 90 % des mortalités de pipistrelles et 60% des mortalités de noctules
 nouvelle campagne de suivi m^me protocole mortalité et au moins le même pour activité. 
 rendre compte au plus large de la problématique de lumières sous évaluée





15-20 m 

35m 

Quel niveau 
d’activité ?  
Quelle taille de la 
zone d’activité vis-à-
vis des corridors ? 
Quelle distance 
entre l’éolienne et 
les corridors ? 
Quelle hauteur de la 
partie basse du 
champ de rotation 
des pales?  
 

Présentateur
Commentaires de présentation
For species which hunt along the forest ridge (pipistrellus group), the firts parameter important toi explain this fatality is the level of hunting ot transit actrivity. Here in CAP, we notivce a high level of activity, espacelly in the nord line of turbines, thinking it could be a link between proximity of roost and importance with wind orientation. 

But the question is also how far from the edge of the forest bat flly , how wide is the activity area of the whole corridor. We dont really know. People are talking about more than one hundred meter in mean. But i think it usually should be less. Of course, it should depend of the specie and the kind od wood edges, the habitats of insects… Then we souhd take attention of this parameter in the wind farm construction project. Here, in CAP, some turbines were built at less than 20m from the edge.  It should be too much close. This is the second parameter (factor of influence)

Then, concerning the light effect, for edge forest species, we noticed, they led a change of behaviour, and specially of the flight corridor under the turbines. For this new arera of activiity,another important parameter appears, whiuch is the height of the bottom of the field of rotation of blades. 







> 150m 

Présentateur
Commentaires de présentation
For those who fly from high height (N Lasiopterus, of migratory species), we think of the importance of the isolated relief . When we are in the low plain, we don’t detect them so much du to the limit of detectors. 
But they should be over us. 

Above an isolated moutain, these bats fly lower from the ground and are logically more exposed to the risks. It should be the same explanation for migratory behaviour. 

We expect also another phenomenom linked with thermals creation over the hillsides exposed to the south. Like birds of prey using this thermals, actiivity and fatality data remind us that somme species like Hypsugo savii, or Tadarida teniotis could frequent the site punctually, in an hunting behaviour, but soometimes in groups. 





ó Situation du parc   
ó Zones de chasse entre de nombreux 

zones de gites anthropophiles 
environnants 

ó  Configuration du parc inadaptée  
ó Taille des éoliennes,  
ó Proximité des lisières,  

ó  Effet des lumières  (espèces héliophiles), 

ó  Concentration altimétrique des vols en 
relief isolé (passages migratoires ou espèces 
de haut vol,  

ó  Ascendances thermiques (notamment 
essaimages d’insectes fin de printemps) 

 
 

Présentateur
Commentaires de présentation
Notre hypothèse ; mortalité d’abord due à une activité notable de chauves souris, notamment à certaines périodes, sur un secteur particulier en ligne de crête, relief isolé (grande noctule) et phénomène possible de hill topping, une implantation d’éoliennes en zones de chasse, taille des éoliennes qui frôle zone d’activité. Fin août encore qq mortalités malgré arrêt des lumières, mais 4 fois moins que les mois précédents
Lumières soulignent une situation à risque et encore plus avec configuration qui porte loin et attire les insectes. 
Problématique grande noctule ; configuration du parc en ligne de crête isolée (concentration altimétrique comme oiseaux) (et vol le long des crêtes, lemaire arthur)
Noctule commune ; chasserait plutôt sur la canopée environnante (décalage géographique ? ). 
Mesures : 
arrêt des lumières et s’en assurer -> suppose que l’arrêt des lumières devrait diviser par 2 à 4 le niveau de mortalités des espèces héliophiles (90% des individus de 2009)
 régulation des éoliennes ; corrélation mesurée par batcorder vent/ activité, et corrélation activité/ mortalité, -> on vise arrêt des machines la nuit  pour qu’il n’y ait pus de 30% d’activité -> objectif; diminuer 90 % des mortalités de pipistrelles et 60% des mortalités de noctules
 nouvelle campagne de suivi m^me protocole mortalité et au moins le même pour activité. 
 rendre compte au plus large de la problématique de lumières sous évaluée





o Extinction des lumières  
 

o Régulation de toutes les machines à 6,5 m/s de 
vent (= 90% de l’activité cumulée des 
pipistrelles en 2009, et 60% de l’activité 
cumulée des « Sérotules ») 
 

o Poursuite du suivi de la mortalité au sol et de 
l’activité au niveau des nacelles  
 

o  Communiquer largement sur l’influence des 
lumières 



  

Présentateur
Commentaires de présentation






adaptée réelle
Mortalité pour 5 éoliennes pour la période de suivi 126,97 77,76 93,37 90,38 84,10 94,52

Mortalité par éolienne pour la période de suivi 25,39 15,55 18,67 18,08 16,82 18,90
Mortalité par éolienne et par mois 5,98 3,66 4,39 4,25 3,96 4,45

Mortalité par éolienne et pour une année 41,83 25,61 30,76 29,77 27,70 31,13
Mortalité pour l’année et pour le parc éolien entier 543,74 332,98 399,86 387,03 360,15 404,75

Winkelmann Huso Moyenne
Erickson

Jones

adaptée réelle
Mortalité pour 5 éoliennes pour la période de suivi 105,33 65,70 78,97 80,88 76,40 81,45

Mortalité par éolienne pour la période de suivi 21,07 13,14 15,79 16,18 15,28 16,29
Mortalité par éolienne et par mois 4,96 3,09 3,72 3,81 3,60 3,83

Mortalité par éolienne et pour une année 34,70 21,64 26,01 26,64 25,17 26,83
Mortalité pour l’année et pour le parc éolien entier 451,04 281,33 338,16 346,34 327,15 348,80

Winkelmann
Erickson

Jones Huso Moyenne

… méthode sans prendre en compte typologie de végétation 

… méthode en prenant en compte typologie de végétation 

Présentateur
Commentaires de présentation
We’ve seen before the estimation of the total fatality were derived from the number of bat carcasses found, adjusting with 3 corrective coefficients

The calculations realized with 5 statistical formulae used by the specialized literature were tested according to 2 different protocols. 

For a protocol, we have to adjust the results of the tests for estimations of the corrective coefficients according to the height of vegetation or type of ground under wind turbines. 

For other one, we simply applied corrective coefficient in an uniform way under wind turbines.


So, for 98 bats found under wind turbines, we considered at 3.5 in 4 times more mortality for the whole wind farm and for a whole year



adaptée réelle
Mortalité pour 5 éoliennes pour la période de suivi 10,17 6,09 7,30 6,61 5,84 7,20

Mortalité par éolienne pour la période de suivi 2,03 1,22 1,46 1,32 1,17 1,44
Mortalité par éolienne et par mois 0,41 0,24 0,29 0,26 0,23 0,29

Mortalité par éolienne et pour une année 2,85 1,70 2,04 1,85 1,63 2,02
Mortalité pour l’année et pour le parc éolien entier 37,02 22,15 26,56 24,06 21,25 26,21

adaptée réelle
Mortalité pour 5 éoliennes pour la période de suivi 5,44 4,16 5,00 4,68 4,27 4,71

Mortalité par éolienne pour la période de suivi 1,09 0,83 1,00 0,94 0,85 0,94
Mortalité par éolienne et par mois 0,22 0,17 0,20 0,19 0,17 0,19

Mortalité par éolienne et pour une année 1,52 1,16 1,40 1,31 1,20 1,32
Mortalité pour l’année et pour le parc éolien entier 19,78 15,14 18,19 17,02 15,55 17,14

Huso Moyenne

Seconde méthode de calcul : Pondéré par les types de recouvrement

Winkelmann
Erickson

Jones

Huso Moyenne

Première méthode de calcul : Moyenne

Winkelmann
Erickson

Jones
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Présentateur
Commentaires de présentation
We still have a high level of activiity, even higher of 2009 for one turbines followed. 

The use of 2 others Batcorders shows a lower activity for turbines surrounded with forest, but higgher in forest ridges. 




o Réduction de 98% des mortalités entre 2009 
et 2010/2011/2012 
 

o Perte de production d’énergie estimée à 
moins de 2% de la production optimale (calcul 
réalisé par Theolia) 
 

o Perspectives 2011-2012 :  
o Optimisation des seuils de régulation 
o Test de l’algorithme de corrélation 

activité/mortalité  
 
 



Enseignements pour le choix 
de mesures d‘intégration 

efficaces 

Présentateur
Commentaires de présentation
Pas vraiment des connaissances mais plutôt des hypothèses de travail



1. Une mesure ciblée pour chaque type de  
risque d’impact : principe de proportionnalité 

2. Comprendre les types d’impacts, leurs causes, 
et facteurs d’influences, 

3. Chaque site est différent : d’où l’importance 
d’un état initial très précis,   

4. Hiérarchiser les mesures :  
1. Mesures d’évitement d’impact, 
2. Mesures de réduction d’impact, 
3. Mesures de compensation d’impacts 

5. Evaluer l’efficacité des mesures in situ et les 
adapter au besoin 

 

 

Présentateur
Commentaires de présentation
Premier principe pour des mesures efficaces : principe de proportionnalité -> matriser les types d’impacts, leurs causes, et les facteurs d’influence  pour des mesures proporitionnées 

Facteurs d’influence 
Commencent à être assez bien connus pour les oiseaux, et notamment en miliuex ouverts
très variable d’un site à l’autre pour une même espèce, modalités de fréquentations du site plus ou moins régulière, analyse biogéographique, voies de migrations, prises d’ascendances, conditions météo, visibilité, configuration du parc, lisibilité, )
Cas particuliers : éolien en forêt modification du contexte de milieux de l’état initial

La diversité des types d’impacts, suppose une bonne connaissances des modfalités de fr&quentation d





Exemples de mesures pour les 
oiseaux et les chauves-souris  

Présentateur
Commentaires de présentation
Pas vraiment des connaissances mais plutôt des hypothèses de travail



 
 
 

 

ó Eviter les zones de concentration d’activité 
ó Zones de chasse, de reproduction et voies de transits  / 

corridors de déplacements des oiseaux nicheurs,  
ó Zones de chasse, proximités de gites, corridors de 

déplacement d’espèces de lisières,  secteurs de pariades 
(swarming) des chauves souris résidentes,  
ó Zones de haltes ou hivernages (oiseaux) 
ó Microvoies de passages des migrateurs,  

ó Eviter les situations à risques  
ó zones d’ascendances thermiques et dynamiques, travaux 

agricoles, Influence des lumières , effets cumulés… 
ó Eviter les périodes / phénologies à risques 

ó travaux en période de reproduction des oiseaux, de mise-
bas ou d’hibernation de chauves-souris arboricoles…. 

ó Arrêts ciblés de l’exploitation des machines  
ó automatisé ou non  

 

Présentateur
Commentaires de présentation
Facteurs d’influence 
Commencent à être assez bien connus pour les oiseaux, et notamment en miliuex ouverts
très variable d’un site à l’autre pour une même espèce, modalités de fréquentations du site plus ou moins régulière, analyse biogéographique, voies de migrations, prises d’ascendances, conditions météo, visibilité, configuration du parc, lisibilité, )
Cas particuliers : éolien en forêt modification du contexte de milieux de l’état initial

La diversité des types d’impacts, suppose une bonne connaissances des modfalités de fr&quentation d





 
 
 

 

ó Autres préconisations d’implantation 
ó Orienter les lignes dans l’axe des migrations (oiseaux) 

ó Configurations particulières du parc  
ó  Taille des éoliennes vis à vis de la canopée 
ó  Types d’ouvertures autour des éoliennes en forêt, 

revêtement au sol, rendre inatractif le pied des 
éoliennes 
ó Valorisation des chemins d’accès existants 

ó Modalités d’exploitation du parc 
ó Régulation des machines (en fonction de la vitesse du 

vent, ou autres paramètres climatiques …), entretien 
des aménagements,  

ó Suivis de chantier  
ó pour les travaux les plus impactants 

ó Mesures pour limiter les effets cumulés  
ó Balisage des lignes électriques (oiseaux) 

 
 

Présentateur
Commentaires de présentation
Facteurs d’influence 
Commencent à être assez bien connus pour les oiseaux, et notamment en miliuex ouverts
très variable d’un site à l’autre pour une même espèce, modalités de fréquentations du site plus ou moins régulière, analyse biogéographique, voies de migrations, prises d’ascendances, conditions météo, visibilité, configuration du parc, lisibilité, )
Cas particuliers : éolien en forêt modification du contexte de milieux de l’état initial

La diversité des types d’impacts, suppose une bonne connaissances des modfalités de fr&quentation d





 
 
 

 

ó Compensation d’une perte d’habitats 
ó Aménager un microhabitats à l’écart de la zone 

d’influence du parc éolien,  
ó Financer des mesures de conservation d’espèces sur les 

mêmes problématiques, gites / nichoirs artificiels… 
ó Niveau de compensation au prorata du niveau d’impact 

(taille de l’habitat à compenser + patrimonialité de 
l’espèces) 

ó Suivis post-implantation  
ó Evaluer l’efficacité des mesures pour les réorienter a 

posteriori, ou pour améliorer les connaissances 
ó Suivis des mortalités ou comportementaux (ciblés sur 

des espèces ou des périodes…) 
ó Mesures d’accompagnement 

ó Mesures en faveur des busards… 
 

 
 

Présentateur
Commentaires de présentation
Facteurs d’influence 
Commencent à être assez bien connus pour les oiseaux, et notamment en miliuex ouverts
très variable d’un site à l’autre pour une même espèce, modalités de fréquentations du site plus ou moins régulière, analyse biogéographique, voies de migrations, prises d’ascendances, conditions météo, visibilité, configuration du parc, lisibilité, )
Cas particuliers : éolien en forêt modification du contexte de milieux de l’état initial

La diversité des types d’impacts, suppose une bonne connaissances des modfalités de fr&quentation d





www.sarlexen.fr 



óEtat des connaissances en progression 
óCiblage sur la faune volante  
óPrincipaux types d’impacts 
óMortalité (collision / barotrauma) 
óPerte d’habitat 
ó Destruction d’habitat 
ó Perturbations / dérangements (abandon, 

éloignements) 
óEffet “barrière” 
óEffets cumatifs / cumulés 

 
 

Présentateur
Commentaires de présentation
Premier principe pour des mesures efficaces : principe de proportionnalité -> matriser les types d’impacts, leurs causes, et les facteurs d’influence  pour des mesures proporitionnées 

Facteurs d’influence 
Commencent à être assez bien connus pour les oiseaux, et notamment en miliuex ouverts
très variable d’un site à l’autre pour une même espèce, modalités de fréquentations du site plus ou moins régulière, analyse biogéographique, voies de migrations, prises d’ascendances, conditions météo, visibilité, configuration du parc, lisibilité, )
Cas particuliers : éolien en forêt modification du contexte de milieux de l’état initial

La diversité des types d’impacts, suppose une bonne connaissances des modfalités de fr&quentation d





óCumul de facteurs d’influences  
ó écologie / phénologie / caractère plus ou moins farouches 

des espèces,  
ó configuration du site,  
ó configuration du parc éolien, modalités d’exploitation,  
ó  facteurs climatiques, … 

óCas particuliers : éolien en forêt  
óHiérarchiser les enjeux (patrimonialité / 

sensibilité des espèces) pour hiérarchiser 
les mesures 
 
 

Présentateur
Commentaires de présentation
Facteurs d’influence 
Commencent à être assez bien connus pour les oiseaux, et notamment en miliuex ouverts
très variable d’un site à l’autre pour une même espèce, modalités de fréquentations du site plus ou moins régulière, analyse biogéographique, voies de migrations, prises d’ascendances, conditions météo, visibilité, configuration du parc, lisibilité, )
Cas particuliers : éolien en forêt modification du contexte de milieux de l’état initial

La diversité des types d’impacts, suppose une bonne connaissances des modfalités de fr&quentation d
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Mortalité (collision , barotraumatisme…)
Perte d’habitat
Destruction d’habitat 
Perturbations / dérangements  (

Effet “barrière”
Effets cumulés 
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